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-xo cnarMONirs, M(ïï.urs et coutumes
oucUn.cs cU.ipitrcs Ac h IJ.l.U- . & tait cluntcr .Icux ou trois l'icaumcs. I-.n(uitc le Mi-

S 3 o uc*^.,, chaire, o.a.>mu- le ckuu .l'un .u.trc Plea.me .
après qmn .

reçue U

prière Mu'il a ha..m-.nc coinpolce . & .mmcd..ucmcnt aprùs .1 ouvre la Bible. 6c y le

L "xte uM .lo.t expliquer ou parapUrafer. Le Sernv.u .iiant dure une heure. &qu -

aucSs ai r beaucoup plus loil^ teins . le Minirtrc qui Ta prononce tau une (econde

3S- nïï. aup ravant il reconunaïuk- aux pncres des t'.déle» les malad.-s affliges a.c Li

Tr "c liî on clunte un autre Pleaume . &: le Miniftre con^-édie enhn les fidèles en leu don-

fun la SÏÏaion. Si quelqu'un me dcinandoit des réflexions lur cet exercice de de-

l"ti,n . ie"i îrois quc\s \r«i.nes défauts qu'on remarque ailleurs s'y trouvent mO-

'''a réeird des autres folemnirés , elles Ce réduifent \ un ou deux )rfmcs qui reviennent

roi^les ns & \ quatre Vàes lolemnelUs qm (ont Noël, PAques, la Pentecôte. I Al-

S!";àui:,!!ïlWs on peut a,cH,ter le prenue\- ,our de lannee chon.me en pluiieurs Paw

^le'film ee Cbanitre par une remarque, où ,e prâens reiftre jurtice à la Difcipline de

ces eS s R r T ces .contre ceux des autres (\,nununions qui faute de
-'^
^""""'"^

;

iS-u^M le s Rùtormes de beaucoup de relâchement lur cet article. Leur Dilciphn ell

«ï Ve & n mè levere en plulieurs circonltmces. Pour s'en convaincre on doit lire

dan Siè des LKhles RélormJes de France les Chapitres qvu traitent des M.n.ft'cs des

nr, «iMont non feulement empêchées, mais aulli rcnnmees tant que taire ic po irra.
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'ÎT",'J^\ fû ,,vÔk wVi. .luoi il, ouvrait lurJimcm le chcmii. A. Ciol aui

Wacl'liuî Us Slcù, A dIX Ju* ccrcnda»..,.. ,-"buc .c di,». «ux .cul.

Reformés. Ce (croit peu connoître les hommes.

Tcrm. auir. oraU>»ir, J,n. U kouchc Je. Rôfo.mé.. que celui dHusu«o. U.oi, auticfui. dan. «Ile i» Caiholnua,
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